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Un spécialiste du CHUV à l’HFR
Orthopédie et traumatologie L Le 
professeur Robin Martin a été nommé 
médecin-chef du Service de chirurgie 
orthopédique et traumatologie.

Médecin adjoint au Centre hospita-
lier universitaire vaudois (CHUV) et 
chef de l’Unité de chirurgie conser-
vatrice du genou, le professeur Ro-
bin Martin rejoindra l’Hôpital can-
tonal (HFR) en avril prochain. Il 
succédera au professeur Moritz 
Tannast, qui a quitté l’institution à 
l’été 2024, en tant que médecin-
chef du Service de chirurgie ortho-
pédique et traumatologie.

Il enseignera par ailleurs la 
chirurgie orthopédique à l’Univer-

sité de Fribourg, informe ce lundi 
l’HFR dans un communiqué. Robin 
Martin a effectué ses études de mé-
decine à l’Université catholique de 
Louvain en Belgique, où il s’est 
formé dans sa spécialité, ainsi qu’en 
Suisse et au Canada. Il a rejoint le 
CHUV en 2013, où il a créé et déve-
loppé l’Unité de chirurgie conserva-
trice du genou.

Robin Martin y a également ini-
tié un programme structuré de réé-
ducation et de réathlétisation pos-
topératoire en collaboration avec le 
Service sport et santé de l’Univer-
sité de Lausanne. «Le CHUV est 
devenu sous son impulsion le pre-
mier centre hospitalier suisse à dé-

velopper un programme interne de 
thérapie cellulaire pour la répara-
tion des lésions extensives du carti-
lage du genou, reposant sur la 
culture en laboratoire des chondro-
cytes du patient puis leur implanta-
tion ciblée dans les lésions», sou-
ligne l’HFR.

Robin Martin poursuivra ses 
recherches en collaboration avec 
l’Université de Fribourg, notam-
ment sur un projet visant à amélio-
rer l’implantation cellulaire. Avec 
l’équipe actuelle, il ambitionne de 
faire du service fribourgeois un 
centre national de référence en or-
thopédie et traumatologie, relève 
encore l’HFR. L VICTORIA MARTIN

Pétition et sondage en Basse-Ville
Fribourg L Lundi matin, l’Association pour 
une Basse-Ville consciente et durable 
(ABCD) a déposé sa pétition intitulée «Pour 
une Samaritaine accueillante» au secrétaire 
de ville David Stulz.

Le dépôt à peine effectué, David Ruffieux, 
président de l’ABCD et conseiller général à la 
ville de Fribourg, s’empresse d’ajouter: «Un 
sondage démarre dès à présent afin de préci-
ser les besoins et attentes des habitants du 
quartier quant à l’aménagement de la rue. 
Nous espérons qu’il servira de base de ré-
flexion: un rapport sera remis aux autori-
tés en ce sens.»

La pétition propose entre autres de sup-
primer quelques-unes, voire la totalité, de la 
douzaine de places de stationnement de la 
rue. Quant aux restaurateurs et commerces, 
il semble que ceux-ci ne seraient pas spécia-

lement affectés par la mise en œuvre du 
texte. «Le parking des Augustins compte 
toujours un nombre significatif de places 
libres, également en soirée», relève David 
Ruffieux.

«En outre, les places de stationnement 
actuelles ne sont pas forcément utilisées par 
des consommateurs, mais surtout par des 
riverains possédant la vignette et y entrepo-
sant leurs véhicules. Les voitures ainsi ga-
rées sur la durée peuvent gêner la livraison 
et l’accès. Certains usagers des places de parc 
ont eux-mêmes signé la pétition, estimant 
pouvoir recourir au parking des Augustins 
en guise d’alternative.» Et de continuer: «Le 
sondage propose ainsi plusieurs pistes afin 
d’entendre tous les acteurs du quartier».

Des retours de la part des autorités sont à 
attendre dans les prochains mois. L ED

Quatre personnes ont été interpellées. Les voisins évoquent des tensions récurrentes

Homme retrouvé mort à Marly

	K TIZIANA GALLEY

Violence L Un homme a été 
retrouvé mort samedi soir, à la 
route de Corbaroche à Marly. 
La police cantonale fribour-
geoise est intervenue sur les 
lieux peu après 19 h. Sur place, 
les agents ont constaté que la 
victime était mortellement 
blessée. Les circonstances 
exactes du drame restent, à ce 
stade, inconnues, selon un com-
muniqué de presse envoyé hier 
par la police cantonale.

Quatre personnes ont été in-
terpellées dans le cadre de cette 
affaire. Il s’agit d’une femme de 
36 ans, ressortissante de Po-
logne, d’un homme de 28 ans 
(Slovaquie) et deux hommes de 
31 ans et 63 ans, tous deux res-
sortissants d’Ukraine. Ils ont 
tous été placés en détention pro-
visoire sur ordre du Ministère 
public, qui a ouvert une instruc-
tion pour homicide et omission 
de prêter secours. Toutes les 
personnes interpellées sont pré-

sumées innocentes tant qu’au-
cune condamnation définitive 
n’a été prononcée. L’identité for-
melle de la personne décédée 
n’a, pour l’heure, pas encore été 
établie.

Dans l’immeuble, plusieurs 
habitants décrivent un climat 
tendu depuis plusieurs mois 
aut ou r  d e  l ’ap p a r t e m e nt 
concerné. «Il y avait souvent du 
bruit, beaucoup de va-et-vient 
et des disputes», raconte Maria*, 

une voisine de palier. Selon plu-
sieurs résidents de l’immeuble, 
jusqu’à quatre personnes vi-
vaient dans le logement. «Les 
contacts avec eux étaient limi-
tés car ils ne parlaient pas le 
français», poursuit-elle.

Du bruit sur le palier
Le soir des faits, Maria se trou-
vait chez elle avec sa famille 
lorsqu’elle a entendu du bruit sur 
le palier. «Quelqu’un a essayé 

d’ouvrir chez nous», explique- 
t-elle. Peu après, des cris et des 
coups ont été entendus depuis 
son appartement. «Comme 
c’était souvent le cas, on ne s’est 
pas plus inquiété. On s’est dit 
que, comme d’habitude, ça allait 
passer.» Les bruits se sont toute-
fois interrompus brusquement.

Ce n’est que plus tard dans la 
soirée qu’une voisine de l’étage 
supérieur est venue sonner chez 
Maria, inquiète après avoir re-

marqué des traces de sang sur le 
palier et sur la porte d’entrée de 
cette dernière. Son mari est alors 
allé frapper à la porte de l’appar-
tement d’en face. «Un homme a 
entrouvert et a assuré que tout 
allait bien», rapporte-t-elle.

Une pétition
Plusieurs habitants encore 
choqués par les événements, 
évoquent des consommations 
d’alcool fréquentes et des inter-
ventions policières régulières. 
Une pétition, signée par une 
large majorité des locataires 
avait été déposée à la régie afin 
de signaler les nuisances. 
«Après l’envoi de la pétition, la 
situation s’est calmée pendant 
un moment, mais très vite, les 
problèmes ont recommencé», 
explique Myriam*, une voisine 
du 3e étage.

Deux jours après les faits, les 
scellés sont toujours visibles sur 
la porte de l’appartement, dans 
un immeuble habituellement 
calme. L 
* Prénoms d’emprunt

Médecin nommé 
pour les aînés 
Santé mentale L Depuis plus 
de 10 ans, Gianfranco Masdea 
prend en charge des patients 
du secteur de la personne âgée 
au sein du Réseau fribourgeois 
de santé mentale (RFSM). Un 
secteur dont il assure la direc-
tion ad interim depuis avril 
2025 et qu’il dirigera dès le 
1er février prochain, a informé 
vendredi le RFSM dans un 
communiqué. Celui qui est 
entré au RFSM en 2008, pren-
dra ses nouvelles fonctions le 
1er février prochain. Ce méde-
cin, spécialiste en psychiatrie 
et psychothérapie, a notam-
ment étudié la pharmacie et  
la médecine à l’Université de 
Lausanne.

Il est aussi spécialiste en psy-
chiatrie et psychothérapie de la 
personne âgée FMH et fort 
d’une formation certifiante en 
management pour les médecins 
cadres. Au sein du RFSM, Gian-
franco Masdea a auparavant 
exercé, entre autres, au sein de 
la filière des addictions et dans 
des dispositifs hospitaliers et 
ambulatoires. 

Il est par ailleurs chargé de 
cours à l’Université de Fribourg 
et à la Haute Ecole de santé 
(Heds) et parle couramment 
l’allemand, en plus du français 
et de l’italien. L VIM

RADIOFR
BAISSE AU 2e SEMESTRE
Le deuxième semestre 2025 
n’a pas été aussi impression-
nant que la première partie 
de l’année pour RadioFR. Les 
trois canaux ont perdu des 
auditeurs (3200 pour Radio 
Fribourg, 700 pour la version 
alémanique et 4600 pour Ra-
dio Fresh). Mais l’entreprise 
établie à Villars-sur-Glâne a 
progressé sur l’ensemble de 
2025 par rapport à 2024, se-
lon les chiffres Mediapulse. PB

ÉTAT CIVIL
BILINGUISME RECONNU
Le label du bilinguisme a été 
décerné au Service de l’état  
civil et des naturalisations 
pour la deuxième fois  
depuis 2019. Récompensant 
l’évolution des efforts en  
vue d’une équité linguistique 
complète dans leur communi-
cation, cette certification  
rend compte de l’excellence 
linguistique du service,  
selon un communiqué. ED

C’est dans un 
appartement 
de cet  
immeuble  
de la route  
de Corbaroche, 
à Marly,  
qu’un homme 
a été retrouvé 
sans vie. �
Jean-Baptiste 
Morel

LA VICTIME N’ÉTAIT PAS L’UN DES COLOCATAIRES
Selon nos informations, l’appartement dans le-
quel s’est déroulée cette altercation fatale est ac-
tuellement loué par ORS Services SA, l’entreprise 
mandatée par l’Etat de Fribourg pour assurer 
l’accueil, l’encadrement et l’hébergement des re-
quérants d’asile, des personnes admises provisoi-
rement et des réfugiés attribués au canton par la 
Confédération.
Contactée, l’entreprise indique ne pas être en me-
sure de commenter les événements tragiques de 
samedi et renvoie à la Direction de la santé et des 

affaires sociales (DSAS). Dont la secrétaire géné-
rale et porte-parole Claudia Lauper ne souhaite pas 
davantage faire de commentaire, l’enquête étant 
en cours.
Elle précise tout de même que l’homme dont le 
décès a été constaté par les forces de l’ordre ne vi-
vait pas officiellement dans l’appartement de la 
route de Corbaroche. «La seule chose que je peux 
affirmer est qu’il s’agit d’une colocation de quatre 
personnes et que la victime n’est pas l’une d’elles», 
précise la secrétaire générale de la DSAS. MRZ


